
	
Paris, le 28 avril 2017 

 

Mesdames, Messieurs les officiers, sous-officiers et gendarmes adjoints volontaires, 

Que vous soyez d’active ou de réserve, en activité ou retraités, il m’apparait nécessaire 
de partager avec vous à la fois mes convictions et mes projets pour la gendarmerie nationale, 
cette grande et belle institution que vous servez au quotidien.  

Je veux d’abord vous exprimer ma gratitude pour votre engagement 
déterminé au cours des mois qui viennent de s’écouler. Dans un contexte 
sécuritaire particulièrement dégradé, vous avez été sur tous les fronts : lutte contre le 
terrorisme, contrôle des frontières en pleine crise migratoire, sécurisation des grands 
évènements que notre pays a accueilli aux côtés des policiers, maintien de l’ordre public 
partout où il était contesté, lutte contre le crime organisé et la délinquance de tous les jours, 
préservation de la paix et de la sécurité publique. Rien de cela n’aurait pu se faire sans vous. 
Les français savent ce qu’ils doivent à la gendarmerie. En métropole comme outre-mer, en 
tout temps et en tous lieux, partout où le devoir vous appelle, votre courage, votre 
dévouement désintéressé et votre sens de l’Etat forcent l’admiration et le respect de nos 
concitoyens.  

Un tel engagement oblige le responsable politique que je suis. A l’heure 
où je me présente devant les français pour endosser les plus hautes responsabilités, celles de 
chef de l’Etat et de ses forces armées, je veux vous dire à nouveau la force de mon 
engagement à vos côtés. 

Faire vivre l’identité militaire de votre institution. La gendarmerie est depuis 
toujours une force armée instituée pour veiller à l’exécution des lois. A travers notre 
histoire mouvementée, elle n’a jamais dérogé à cette mission. Je crois que le dualisme des 
forces de sécurité est une chance pour ce pays. J’entends donc que celle-ci soit pleinement 
préservée. Cela suppose que soient très concrètement préservés les fondamentaux de ce 
qu’est une force armée. 

 J’entends donc tout d‘abord faire vivre un dialogue social 
constructif et responsable. Je m’appuierai pour cela sur vos représentants élus qui 
siègent au sein du Conseil supérieur de la fonction militaire et je les rencontrerai 
régulièrement. 

 Je pense aussi à l’intégration des soutiens quels qu’ils soient 
(logistique, ressources humaines, systèmes d’information et de communication, etc.). Il 
faut se préserver en la matière de toute vision simpliste ou technocratique. L’intégration 
n’est pas un totem. C’est une condition de l’efficacité, notamment en situation de crise. 



 Je crois enfin que le métier des armes est un métier singulier 
entre tous. Il exige en tout temps une disponibilité et des règles de gestion du temps 
de travail qui sont spécifiques. J’engagerai donc des discussions avec la Commission et nos 
partenaires européens pour que cette spécificité soit clairement reconnue dans la 
directive sur le temps de travail dont je ne saurai accepter qu’elle porte atteinte au 
potentiel opérationnel de nos forces armées en général et de la gendarmerie en 
particulier. 

Poursuivre la modernisation de la gendarmerie. Je connais la démarche de la 
« feuille de route ». Cette démarche qui vise à permettre au gendarme de se concentrer sur 
son cœur de métier en s’appuyant sur les remontées du terrain est un exemple pour 
l’ensemble des grandes organisations dont vous pouvez être légitimement fiers.  

Vous donner les moyens d’assurer en tout point du territoire la paix et 
la tranquillité publiques. 

 Je m’engage à accélérer le déploiement des matériels 
nécessaires à la transformation numérique initiée par le programme Neogend. 
Il s’agit là d’une véritable révolution dans l’exercice de votre métier dont j’ai la conviction 
qu’on ne mesure pas aujourd’hui toutes les implications. 

 Je garantirai la proximité entre la population et ses 
gendarmes en préservant le maillage territorial auquel les français sont si 
attachés. Cette proximité, c’est l’ADN de la gendarmerie. Cela a un prix et supposera 
donc que les investissements immobiliers nécessaires soient consentis par l’Etat et les 
collectivités locales. Cela nécessitera également un renforcement des effectifs et je me 
suis engagé à recruter 10000 policiers et gendarmes au cours des cinq années qui 
viennent. 

 Je renforcerai la sécurité dans les transports : je sais votre 
expertise dans le domaine du contrôle des flux et de lutte contre l’insécurité routière. 
J’entends qu’il en soit tiré pleinement partie pour garantir la sécurité des mobilités des 
français sous toutes leurs formes. 

Poursuivre les réformes entreprises ces dernières années pour donner 
à la gendarmerie toute sa place dans la mission de renseignement. Je sais 
votre contribution désormais significative au renseignement territorial et notamment au suivi 
des individus susceptibles de s’être radicalisés. La gendarmerie a dans ce domaine des atouts 
décisifs qui doivent être davantage valorisés. La commission d’enquête parlementaire menée 
suite aux attentats de novembre 2015 a bien montré le chemin qui reste à parcourir dans ce 
domaine. 

Renforcer vos moyens de lutte contre la délinquance et assurer partout 
le respect des lois de la République. Je sais l’expérience et la contribution 
déterminante de la gendarmerie dans la répression de la délinquance du quotidien comme 
dans la lutte contre le crime organisé sous toutes ses formes. La gendarmerie a engagé une 
modernisation de ses outils et de ses méthodes en la matière : lutte contre la délinquance 



itinérante, saisies d’avoirs criminels, surveillance du cyber espace, criminalistique, 
renseignement criminel, etc. Votre institution dispose de savoir-faire d’excellence qui sont 
reconnus par les magistrats et plébiscités par nos concitoyens. Cette mobilisation doit être 
poursuivie et amplifiée.  

A cette fin, je souhaite que vous soyez moins accaparés par des tâches 
purement administratives. C’est pourquoi j’entends lancer une réforme en 
profondeur de la procédure pénale qui doit être allégée et simplifiée et à laquelle les 
praticiens que vous êtes doivent être pleinement associés. 

Enfin, j’entends rénover les capacités opérationnelles de la gendarmerie 
mobile. Indispensable pour maintenir l’ordre et le rétablir partout où il est contesté, sa 
souplesse, son adaptabilité et sa rusticité sont les qualités essentielles qui en font 
l’instrument par excellence de la gestion de crise de haute intensité. 

Votre engagement au service de la sécurité des français est exemplaire. Dans les cinq 
années qui viennent, la France sera confrontée à des défis majeurs en termes de sécurité. 
Au quotidien comme dans les crises, je sais que si les Français me font 
confiance, je pourrai compter sur les hommes et les femmes de la 
gendarmerie pour y faire face. 

 

Emmanuel Macron 


